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IncipitJe ne veux dire à personne, pas même à vous, pas même à moi-même, de
quelle impatience je suis dévoré. J’attendais un courrier ce matin, il ne vient pas. Je
vois dans le journaux anglais que les Chambres sont convoquées pour le 28
octobre.
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Je ne veux dire à personne, pas même à vous, pas même à moi. même, de quelle
impatience je suis dévoré. J’attendais un courrier ce matin. Il ne vient pas. Je vois
dans les journaux anglais que les Chambres sont convoquées, pour le 28 octobre.
Dans vingt jours !  Et d’ici  là,  que se passera-t-il  ? Que va-t-on m’envoyer, me
donner à dire, à faire ici ? Je persiste à croire à la paix très décidément. Il faudra
encore bien des méprises pour amener la guerre. J’espère qu’il n’y en aura pas
assez, de part ni d’autre. Dans vingt jours enfin. J’ai le cœur et l’esprit pleins,
pleins ! Quel moment que l’ouverture des Chambres si tout est encore en suspens !
Vous vous porterez bien, n’est-ce pas ? Je n’aurai pas à m’inquiêter sur vous ? Je
vous quitte. Je ne puis pas parler.

3 heures
Ma disposition est toujours la même. Je veux pourtant vous parler. On est inquiet
ici. Je ne veux pas dire très inquiet. On n’est jamais très inquiet. On est très brave
et  très  en  sureté.  C’est  heureux  d’être  une  grande  nation  avec  l’Océan  pour
enceinte continue. Mais on redoute réellement, sinon les périls du moins les maux
de la guerre. Et puis, on n’a nul goût pour une rupture avec la France ; on tient
vraiment à vivre en paix et en amitié avec la France. Cela est profitable et cela a
bon air. Les deux grands pays civilisés ; two gentlemen-countries. Et puis encore,
au fond du cœur, on aurait honte d’une guerre si peu motivée, amenée uniquement
parce qu’on ne l’aurait pas prévue, parce qu’on ne l’aurait pas crue possible. Car si
on l’avait crue possible, on n’aurait certainement pas fait ce qui peut l’amener.
Voilà la disposition au vrai. Je ne puis pas ne pas croire qu’on peut encore en tirer
parti et sortir de cet abominable défilé. Mais, dans les actes et les paroles, la
nuance est délicate et indispensable à saisir. En même temps qu’on a envie d’éviter
la guerre et de s’accommoder, on est fier surceptible même. Pour rien au monde,
on ne  voudrait  avoir,  l’air  de  céder  à  la  menace.  On est,  à  cet  égard,  d’une
préoccupation presque maladive. Ma principale inquiétude de ce moment est là. De
part et d’autre, on a la peau d’une sensibilité prodigieuse. Il y faut des mains de
velours. Mains rares, surtout après tant de révolutions, et de guerres.
Avoir raison au fond, et raison dans la forme, c’est beaucoup exiger. Ce sont des
moments bien périlleux que ceux auxquels la perfection seule suffit. Et qui sait si la
perfection même suffirait ? Je passe ma journée, en alternatives d’inquiétude et
d’espérance, situation fort contraire à ma nature qui est portée à conclure, non à
flotter  et  quand elle  a conclu,  à  marcher ferme selon sa conclusion.  Par mon
instinct je dirai plus par mon expérience, j’ai confiance, grande confiance dans le
courage au service du bon sens. Mais l’épreuve peut être bien rude. Et encore je ne
vois les obstacles que de loin.
Je désire beaucoup, en me rendant à la session, pouvoir aller prendre ma mère et
mes enfans au Val-Richer et les ramener avec moi à Paris. Je respirerais deux ou
trois jours l’air de la campagne. Je ferais ce que vous me conseillez et j’arriverais
un peu reposé. Car j’arriverai. C’est encore une chose dont je ne peux pas parler. Je
n’ai point de petite nouvelle à vous mander. Je me trompe. M. de Brünnow, vient de
m’écrire pour me prier d’aller après-demain prendre du thé et jouer au Whist à
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Ashburnham house. Je ne suis encore entré qu’une fois dans cette maison Ià, et
certes pas avec indifférence. Unir à ce point dans le présent et étrangers, dans le
passé, cela ne vous semble-t-il pas impossible ? Le comte de Noé est venu me voir il
y a deux jours, m’apportant la nouvelle que Mad. Sébastiani était morte, morte à
Richmond,  au  Star  and  Garter.  C’est  Mad.  Bathiany  qui  est  morte  là.  Voilà
l’ordonnance de convocation, des chambres dans la seconde édition du Morning
Post. C’est bien pour le 28. Adieu. Adieu.
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